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dnbi ai necnm d -à p'rsonne ars oùY! ex Qu jéfaiscqui me plalî,je vis coer-uc je peux, el je meurs quand il le fau.

- ' 'n'pa Pr- - £np u. _ ln 32, Rue S. Jean, IIesie-Villa.

Permiérriieriua, =igneise udemsus, rue mipics'
is, fi eau. la ligue. Chague énsiertion senérante ae fait..u
-Le. a n ues o nacc pgnées d'utdr mut otn

e jurnal gratis aux personnes qui faurnirsent a" annonea
astes. Cotl qui e ine ntu lour dix p'stres ont drit an
presaiion prur la valeuir île 2 téartra, ait édIrit moii tua
cuerage. Les agents rrçoiavent lu euina gruaica

p al paraitduaxfisipar se•niorle IMERCREDI rale SAMEDI. -L'a. ' Pai ors A:.ria.o.
éae.i. icpshl aeiamoés et ed.i.eaientitrde", "an pr'e paur tre. -A uaea. de G lin.

rn...LPrd rne t psrp n yeisr quart esprici ai deaa.
îa~en.--On e Pr t'aat ri ain piaareni;rsaîuss xmons.kLe pi dret juaîa'â ris conraire,

urba po. teePst o. .re pru t Toute-. aommunaicvtiions drna.n- ' PillbIES. n darne!l

ert.l anir gratiment tan. les ar- .a. tant di quatre . i
jie eîiiaté etad'ira'éftarubbea ;r c le s aure pateament .eraoelleaou prée o rr 'uireàda dsrurages d'imo

.errat admeaia quiayiant rf.auedrasini de 2 .u par figor. - e ,ncutrp, à tiendra Oaa

i Or. Ga brirîse tröoaitau bal, airais sansa mler
MlelanugeS Litterairesl, -aia groepen des darnes valaptau es, anecter-

La raérea enperiratra ta leelare duea $ul. citer à rarprendte.desr reàpirds a ousasprirea_; ilavait le Iotm large et ridé par lu^élexlon, lacera
raucieuse, le regard urdent et fix.'comme devant

.A -roa on at tioartt las oréneaux d'are citadelle.' 'era qlu'il s'agis-
Ou le dernier tournoi d la cour de icrane. nait de g uner ana bataille.

17, .. ' ' - - or roulait sr u tapis de brocard; lea enjeux
étaient considérables. et l camie" de Montga-.

'ers le milie du seizième siècle. enrore plain tiery, isolé parmi iaut ce imoande était absorbé
de lm el ni des nsuirs de. Pvie et de Taari- duas se' -caial il. re srétair pas mne pierçît

.».1.a u eune roi de Franee offrait partout qul jaunit'.aec rsone i, le vidame de Citer-
e speciaele d alinte et d'ire pradig-lité peuouon tres. Le jeu était su p.asian f.iseîiat paie di-

furms A létat malhàefureu de notre patrie. Les rau-an, en fait -d'amer,. on ne lui c-inaitsait que
Taileries étaietr Pht- Sait-Pal squi-Ocenpait ciai qu'il avait pou sea sia file; dn l'ainé set-

lnemp'aement dc la astille. Taies les nuir Tai déjà dans la garde écassaie. -
passaienl illumirées et lu.ies, rt Paria pn.- Cabritl nponi ash aloin quarante ans.
asides oris de fête, tandis tjt un bhIiulit les héré- A q talquas pa de la table dejee,la belie elfiére
tiques. à Orléas. Ce rentrante aemlaia plaire à Catine de Meldicia. coenatu'te vesir-là de Pab-

rele cour dépravée nå l'iaansne da plai'ir êt de îa sece do ru ervale, iane de loliier. parlait à ses
dominainle avait .tué toure eobleese drAme, flute courtisans de la fermeié li roi, qi-brait .allé en
buranité... _-pera.ome an parlement faimrarrar de leur nig,

Pénérez anns cer *vote dorées, dans cet n- etjetrr en priona rinq eoneillrs qui nvnietalna
la.s raux, cees ni' reecaeeerez pas des vieil- l'andacetde prapionr nélerasen.tni d'an lotheéien

lards ou piofil ruotére. à lu ilnéa blanchie. Les fid'r à sncreance. Le'du do ea Gui'e s'énit pao
lHôpital et les Sully n'y duivent point earore ru- lé, cear il arait appiladi à cet empaieil de
ralie, e le iiunaéiaàl-de Mtmornc, caloisea.. lIais le maréchale de ltieau riait
tompé par Li faraine et cmb1îtant PEpaarie le hon rar à ce ririt. De son cr lé la vria en-a
pendaat eine le 'roi .amusa, brise Osa érée à la tretenait ses onaiinns desan beu prjes dc cons-
a'aille de SnanQtenair. . ' iure un pelai à la' place d'une tuilerie sur les

En eiet, Hesri, rlongé dent les délice'. entou- borda de la Seot', tina,, qu'alla devait réaiaer
té de ses inignoS, dominé par Die de Poitiers, pendant la égane de Chtarles IX.
qui n'éteit plus jeane, iais encore trop be'le et Dun une emsliàiure de fentire. le peltir niaistrop réjuisne, obandonnait à l'aiiniaé qui n' intrépide maréclal de Cessé. qu'on avaitrar -
pas été faise pouerlu srat puair ceux ma la Alarleéhal des bouteilles, parce q'ial éiait
qaieont reis. Il nemiblaitaoir pe ru vivacité, gaurmet ci ueur, examiai avec renianaus adresse à manter à heé al el à omre sei le mécani'me d'une arme réaemment inenée,
lance de' tourni.' a c'en était fait de la France, lar7oarusê: surun'iles clés de la emsn-érnis
ans le dite de Guii- bmme inride et mii- pteligie royal i sur l'autre, la date de 1350, Gur-
lieux, ql fat anminé lieuienancénérul'du rafu- haor, brave calvinite sons les rdres de l'amiral
me et rlva pr plusieurs victoires flirnner des de Caligni ; le e riseur, farari des dames,
ame raaçaiaeu. ue- - ae plusirurs aegres Iaamres d'épée, entaurarenr

Tel était léat de l a cour s.u la réaace de lu le petit Cossé, qui, ne poneanotasraida.graupe,
nchese da V.rlntinoic, Diane dairiers. Ca- mi-naeait laes aeiégecan de esn arquebuse. Dethcrine de Médici, a sein a d'une cotir inoccupée, lé, rands alas da ie ; pais .n espèce de
un pru dëagée par Ifleari, semb1-1 litéparer i- querelle qai pouvait mal finir. - Il n. fallut rienlenrcceusemeai les ressorts de son ambition et de moins que ce bruit pour tirer le comac de Mona-

sa peliiique maiaaéiique A reate épu éteit gemmery de nu rable de jeu : il se rait mare In
en renommé à la cour at noble et lîeu^ heralier, deuo adverseirra et empécia qu'un duel ne s'ensui-
capitine de lu garJe écrssase; il s'appelait Ga- i. C'éiait assez pare le ègne de leaci d'avoirbriel.Mneîgommry, et bien tue a'u naurela- cammeancé par celai de Jarac or de la Chaàaigae-
soteant et néligé, passait pour une des plus fines rie.
bamcs de la noblesse. Mais la foute des danseurs et danseures quittait

Le coume de loniagmmr y , qui s
t
éirit déjà le grand saon et tout le monde se portait aana la

signalé aous le cèose do Frangos ere care, pilce osine accatée par la reine et la roi : c'étacia
et i avait commaeaé le ceentra earoyé à la pria- LuisGalr.c l'Italien, qui mandé pie Catberinecerra Mirie Sar, était an h,..aie du bren a naioal'rer suc l lis aie bal.... il était deux

miieude cele cour evieirée t r'éraiî, comma sa heures du rmatia.,.. n seassia. le silence fut fait.
tire e ,sairit 'aciesten, u de cpç caridres et et homme en rolle beane et vn bonset rouge

lors, un de ces homimes druits et ansière qui ser- et noir, erfila ce magicien, oprés avoir promen é
brat de col à .

t
Piisaoire, qui sont comme 1,- des regards propliiqaes or la brillante esser-

jalens vivtan de ilahumulé, et dont luauonehe Ilée, rarcoa tait à lu veine, ci lui pienant la
começ.ant avec h-s Charl's Martel. le' Pépin-. main pour lui tirer sn horiscope. lui piédit qu'ellel-Biafet les Chiarlemagae. uétint, puis reauit régnerait sur ur beau rovaume ; plusieurs sn-i

apraé u lana interoalle dan la iersanne de lienri aeurs donnrent let main et furent atisfaits
V.à Plarîeua de fer. pur diapariltr de ...vea. île l'reule ; enfin le rai, qui ne P.clnit pa queP-ja se iclve plus ercaque encore, mfais main: l'n irtonhrspy conseont aux v ives.ehevelereaque, daus le type simple et imposarn de insaenes'.de Caaherine ;aut le stonde ae cu, etpu l.ver pa brq e m - l'n ite ruans du e Puoep Sutrai ana l 'a aelNapoléona. iduas rara des saluas de l'hôtel -Salu c~Iila

Louis Gai-lis lui prédit, en présence de ltote ea
cour, qu'il uerail lu en duel; aussirôt lentr lui

prpa la plac de bnuiten, alois sense, et lui
Jeta s riche escarcele, ris riant rux éclats de rai
étrange prephétie. -

En effet. cette prédiction faite à un -roi devait
paraîîre absurde et ridicule.

Tous les le raillaient ; mais le ma-
gilien n'étant eturné vers le rote de Man(-

gameuttry, on pat voir que seul, enfre tous, il ne
* pait pas.... Il était quatre heures du matin, la-
ejour parut et la foule siécoula.

il.
. ~ 1559.-

Il y vait déjà douze ans qu'lenri reégnai, etrédii d'.e-aan,. ponant peine de mran casnre leluthrias, paraissait. La lutte acharnée de deux
religien, attristant le ciel, couorait la France

t e Acers et d'écalauds; du ples, ette le.
Guise et les Goligsy, le spectre effrayant de 1572

Iembinil déjà surgir au lois et met.er le raiso.
I des peuples de nu fiacite, n paragére scu i

té. Le maréchal de Termes et le duc de Guise
l'un ps de Gravelines. latre à Thionville, aI-terraient les res cs et ls trioamrphes de nos armes.

- ¢nfle, la guerre se termisa par la raiage
d1ilhaabet de Franer, fille du rai, .,eu Philippe

Il d'Esfagnr, fils et succvseur de Cbailes-Quot,
et celui de tuartrie, rrar de Ilenri Il, aveu I
duc de Saiuie. La crreti-te fouis, put jeter' de

cri, a jie ,sai insuler- la trstese publique,
, aussi prilt-t.eIle de l'occasion comme une i icil,,

le cquelle qu'ole éait (la duchesse de Valeti-
.ois avait autt-pasié lut quarantait) ; or, elle se
fiat elle, et oaute brilliabe de parure, auit. les

rgurdt île rai d'Espegtie, uirs logé A ilhic
saint Pal, noa les sasbre t ai huutes murailla

pouenient lui rarlieler PErscurial.
.Des tnurntis ecrusets avaient été ard.n née

pour hasnoe deFlisabeth et de Marguere .n.
oaile encombrmit les rues tIc la batie ille; lis a-

rîs faiaiien de nomnbreuses uatruilae, et l'un -
eét dit qui- la paib at la juie ilajaicintdatta tua
les consciences.

LcIiàtel Sciet-Plle Palais da Tournells, Ira
vaste ot lingue rue Sir-Antoine étaicna puairié

i d'écussns et d'armoirics an champ dtaur i de.
fleurs nouveIles couronaieni lIs bords de la lice
et de- tribunes où siègeaient las dames aouser.es de
pierreries t une musique guetrière- animait ce royal
spectaele, n les Irois appel evaiLnt été fails à ora
de seompette ; chacun, rrné tcs cauleurs de sa

damer se dieposait à de valeures rmintsses.
L acomr de n connu por aon

udrere. était ru des tenuns au famenu aoururat
les cers et trompetes sonaien le peutle appiau

2

I ai le Ines Oe briaenî, les chetaux-ce
jeabruiei, et les dames de lu cour, rcomme d'au-

tees Uuinaiaee, levanti leuc rains geuses et.
blance, encourageaietnt des %eu et du geste les

h,'ta'trues gladiiaiea qui fai-nient semblant
de mourir pour elles I Un grand nomabre de sei-
gueuer érran éiient vanuspur asisiser à ces

lices et pas tmes, ai cme es 'jeu. dece-
.aient de plus es plus rares. ee opectacle avuit
a'ré unre afilîtence runsidérable : c'éiaii en ciret
le decrner snuigir de la cevalerie I

Lt ichense, Irétrnclle ducliesue de Valenti-
nois, coi cite de diamans etd'étoffre ma-gsifiquér;
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se trouvait placée à quelques distaeede a reine;
chacWnl d'lles avait an cercle, ses dames dia-
tour, se chenalers et Ses créalures ; le vidaite de
Chatnrce u quittaiît Pas la belle duchesse, qui du
haut de l. fler, jetait d'aimables .oari.e at roti
de Fennec nmoté su n superbe lesan tout e-
paraçonné d'or et de soie bleu-ciel coammtelh rob"

de Diane de Paitiers. Catherin entonrée des
pinces de la maisn de Lorraine. ne dannait A ses
courtisans qu'un regard majestuenux et froid., Ce

peudant dit Ciatilla, ele n'hait Pus tnajoars , .
us sourent montrait sa tle et déeorail saa ts
de soie tiré aves soih csaînie pour appeler 4ar elle
les regards.

Cetotrtti,quoiqueiprarsne. tissait pas
d'etto digne de la prodigalité du scesseur d'un

ceaçis Ier, et ecrs dei Noel tettnient a
utqae enttée en lite qae frirait le roi. Enfin, le

troisième jour du toumoi, le^28juin, malcré sa
grande fioe, il rasit e ncre cinq .lances, le

anmte de Moatomrcery s'6 ais pt'igieu.metnt
distingué à ce carrousel : aucun seigceur n'a.iit

ta teni centre lui, sa .itpétunsité était telle, il
sactit telletment la commamqltr A sua cotrstert

t!,te presque toujours il rettrerat. u premier thoc
anime et cheval avec tino meceiese',.. et

Iasiantandiesemens des inbunes et les Cris c'n
prpulair et les 'anf.trs bvnyaîtes f[éient. su
s otstanete ete Itére.

IIenri Il avait été le premier chtvalier do tout.
nol,'aprûn fGabriel roî,rtant... '

alira n,'l. se fermer, lejoutea aient c'esé,
le roi hi-cntme tenait sa vsiète levée et regarrait

nmphlsisanîttat le naréchtnl tes Btleilles qe
eau palefroi venait de dénargoer, et qui -tait

rouge de... fureur, quand il npaieçt il 'autr bout
tid chaap-clas le camte de M-Intgommerî,-le

lance encore haute ; il voulut coatir contre lui,
le comte s'y erfusa, mais -'iutpatient Ilenti le bis
ordonn1 da gate, et e ,renat pas le temLsl de
Cefermersaisire, la hraiàna seutlment.îC s'élança
castre Gabr1; quelCa U up' di lete snt
(changés ac ue . aretile rls .e,,Pe a t
ties armtres, Ie Chevauxbtndi'ant sitieet de-

vier quîl s'agit de la tir au de la mott i leursaltes, qttand par malheur la lance dt ttmte 'e
bris', sur le pinatrrn du roi, et du cante-eoup rele-
vant 

t
a viailre rie st rnVque, l'sttn.ia P'irait

avec le îuînon si vîlemment qîllet il ter-a.
pern la e;sfe et la cannaieance, le 30 juin 1~09.
On le tefer ausst, ses médeeits t eu a., oan

liatt da-son lais et e tiétre de lie
derirst ta st ln t an.escène de drail.

0s tl.t qtil ne recutra ta pr&le qu'tes heure
avat tlg tucurir. et il en aaa i er rdonner q'il,
n'ng'útiè pa '!e corn.e de iLmomn.re,. qdi

>liitnn.Cat il, ce ae. Le anzième jur, si
périt de cet blessur qrtirtalisait latUnnta.te pté.
dtinn de Louis G ars !

_2 futil le r l a t lit
nurte t'phittut dle seasnt relizietta Cutruis

a,,r leu prreostans ? Cette dGe'io 'ppato pitsa
b la catsèienc de Phistorien q'' l'Assste sile-

meume.

Connaissnces Ubib s.
quere pat t'a:pretnr à ggni' le t iele à dépen.ee

tn:saius N enat att a sa sn:ttunuC. :

Aspirer au banheur ton vauerneetnt utltire rt ne
pas cherher t sn r n tdre digne er nnt ir mînra

osttnpatiquai e s atu, en îltttfaiu; cl-st listoIr de
ciam qui anitt, la farie ,aet .

Aile-t r' le C tid éra, a téréO, apr is llégeit.
tsttrtlthdlen. tr ia Oétjadto egbclrt' qn tcarutettmi-

ue mit iss1tre, k.mmes.lui caitta nus bienfans dca.

atrtt it tlratttsiut ioun ont.eltes m.aqueilur
bti'i, Iiiie,.ramia .r l p i. t-

Psoe,1tueieo aatt teujant pitît demrtn mualas,
taneieor<erer eirs séittlii.s mts.
Jer -u. ic ntt l Itae irte s

iintentt, Itatle Ia Lra:auar qiue
ds pari nels fata ne ta reniuvellentiy ts i

tnrtortes mnre réformttr lia lii, et te tit rre
u a .,-urc firîdl, a ttl.eà, eni

nuuO tnplea pr ir, t rii ne pîceon ai oéfrmer
1 oisé ti toniter la polrtitarN, no a1,i rns n

vat a d'ètt indiensbleîra

lnItirse ;i .1 une sera n I-. sis rno i tur
, m ai ide 1- ign nce: n

kur 1pr- in. -pn-ndlr,! r itit cit la leilatr
luri rîtslsîiî'ne a » lent S-rs parsti tt -artin

tdetest. i M enî rîanmuttoel!cs pi' cora ut-nil,,
ltruria.aut;: ctrsingtt Iritra , q ''Ont que
d. h.,r.= t.,xient, il, taUtI unle tultieiut d,'.

î flrt tîensi ra qnx astrent. a ces qui srtertt
té-lactlvr5 ine, 1tia verr At-itttasateariaeuiemn

îl'i'atitt. hirca 1 Etrnru dédéée ish ramprr1 et,
cafu 1 ,nat.etits la paréo 1

,Satreo-nauslraietaltni'inti orperennerlqandil'interet
ténral natPilé 1;.. Etes-voa pri'à ne, ncr à tre
artane. =tr 5ie poue lessIt de lu patrie1

' en-vsate . .a pOUr n ee n casrce do psu-taie 1 .la' intgre. por respet, i. frttueO Publique
Id' s ee Coduit tn'utorsrnjamaal

liieraez-v. .et n éhtrbeO 1 -

Si vur nvei nié titi tautan eotcsa rst isonun lîeé
vtaits i en ,nb'r ies cmnséqireices, vit l at.rn virtéèa

causa v cru, ares. mrmhmtusmttls i la cáuae
tlré'ras qnii rn mangnrnt ramre fi Vuff'ematment
de cetia q ce tous poflistillns éjà i

y Qte ni Ira égaisi.. repus naus méprir.tnt, méprisos

kane v

Et, quanonîtm eeneéti ate but, tdatt"se

sacs., ~ ~ ~ ~ ~ h av, lr etcsin ag ail -- làs as

Parcee que te trsatil tera sn onnceur ;'-
Patr quel'Puucdern'auîa plué à ginte sas la sait de

u f fnlile --
Porteqetie. rpaln ieéspse latne tt ierecon
gttetment lPinstaaction neasaire h i'indusntne qu'ln

Parte qa les arge. barti. dr Si. taresito-
aPareque Ouvtimme trlteru d'éai iégl avecPhotdme

quIu Arit a ,ofM ;

Pare qu t "att rç t cna &lscatiou menrnable,
, aets nd raéné m' di.,sttrnt q

Patte qu'nsticar elatnrian hlsnote qui paa-
.is- q'ae siehe lra'ttn P qi tt.sîrr

p "urrtn'aegea tirprientera plus et l'nrgsnt ;
iate qao. là té il tt'y n lilas dinte t t d'venir

fi e. eiIatme t-a tes pn 'ipaesl
Parae que lài cte îrésitom.res pt iré t Ptr-
rance btuctaleCtausaoirorgueilluu, ks bommresrnt

odestes 'al -a-
Pareqa I ta O la probite tet la seute distinction

pqsible, nbommeanatis prObes.

Trilin PubHque
utu peu d'ep-i aue le ion aamao ,l
L'esprit rl'truri paremcplémeaerfail.

Vour a .ntasu
-- -

.11r. le Ridttacr

. Pttrre uts trou l'riterier
5 dit le pro-

rerbe. Or oe le rn rite prétend dire vrai
dlttitade, i veux t, ber si le faite nt én i

mentr tn fais V i.ti .to ent ji m'y pren.
ritai _ - Commtîe ie t'.ti pne jutqtfa présent pri,
Il flre t pi artuttee Mtous. de mte. derer
""Peerz vent ecnmao gam'.t'anntoncer

ql e je vasc1grle. id& '1,n d ime sede
etîyetta tIc Santer ma propre ité teute, d'liler c
ptr les maitg.tarns t'e ftrtrrga ttma r des
commis domsrés et des Curiex W Oisifs patr leur
frire dir dîrcaurs etrtemlé, de calomnie isr le 
prethbain qur.e je n't-i pn. atiaquer en f ie, de

'tnpaee cotttte lsrgne tfficl si notre crira
o piis re.pehbte, ett un tai comti je 'ti

tes va ptr syltm de mtte ciargtr sre iîmpu-
dence d'ue le aru-deIsu do titr fartce, Je
pnson lian le pnithe porur un être lott.a-fai r.e

rîitime, pour un jeuane homme innocent, inofren-
ieam puar rtun imple d'eaprit ; afin done die
jner te tarir des plus malins cnt Ce-,esimaht

public, je me propose de tos glioser la présenie
Communication qui sera tans doute as'ez bien
filIe, seznt fnement tourné. Pour Ilua nul de
ceux qui me connaissent ne mten recoaisse
Comme l'atsr. C'.ot true tactique suivie pr
de plus ltés un mteti ; si uts en cosie une
prettv lista le Can«tliCn dt 31 Août. On mtn
dit que cette fenille cet rédigée par in jeune

hummaie nit intents Mon sublitee. par tn de n.
lis Cies trutttd. p1r an det nas Critiques les
plus diftiler. renlu por un triCaitn qui dans t.t
petit cercle d'admirateurs te donne Comme tineo

utiolita compéten e en fait de tntières sie got,
ttarl, de style liltrr.r. Je 'enri1 rien etl

'att m'n sotlemetil rip 4'i ri vrai touîrfois
qutàd lOutre on reaonnaisse l'otreier. I

Prenez dotc par curio'ilé, M le rédaceur,
l. "Ist''or su Canadien ts 31 Aot et .ons ler. I
rez qu le premier arlirle éditoril ri ses vérita-

hle lî d'œvre sl genre ployainle par ils
Pensée et abstrde pter . ulylc. L'esprit ta et
la letire nlaovmm. ,

Je tne m'at
t
acherai pna partictliiérment b lit

Itedarnce dît tîrttea etr je n'ai n y Itn déentt.
crierontucute. Ltatettr ano p.rte d'tabordl tltmt
ttrticelttd .1li1oestert ils u ntte :nnst msriuna
atur cet inrmdnénfi lta'syenham q1ii n'a- d
hrndonne que pour nous parler d'une êlecitij
prochin,. Je t nguerai done pc lv sena der
lieticle vu qu" je nse lui en dc:caave oucun a cd

il'y afiln le Foi perd se droit.; mas j pass.
rai de suith'un simple énumération de qnel-

qo h brnsedietîlea
Il <tr que notre organiatio visuelle nuit

en opposiion directe." Lect yain no dit pas i
qui ni h qutni t; l* il firt nausllement, aup-

pser'que e'est à elle même ;tce qt et i es reé-
It

6 
;car oi l'un en'droit lt rumeur saecrée. cet

illustre'pernsnngssit crdinairemec ra eteshoe
t tirra et ieuarde 3 'lu i huottîteiun miauvai

mi. Je .o dirni rien i lis dem er nbaett
dru" gI Iet ri it,tmêe des ltempéte moins
violtei s parmi le tenpèteut nid tes mau .oins
grands parmt le. maa". Je ce dtrat ren ds
lélasîticié de la justice, car je tcis que ],s-
teur uil le petit méchant itas cme s'en douter -

tmais'jt' n'ttb.rtltaisans cana étire-ditentdre dît
annge su rnac ptaos tiun ridi te bien au-

bime, d'una hltis encare plus suablist. Lis
Vtt s- -

A firce ele ruse, d'astuce et de rille aures
moyens asi legilti . on otulient biot.peadat
qutelques îemttîs ufng dinftie da eares quo-n
s deordii da catlea éhlaul.nntegr comme

de- jttteura de p elslo u soutiennent laitg.ntem
dans l'air, par leurs h.tbilps manmuvres, la balle
qu'is reçoiveit sur, lcurs palette$, mais leur. g
mtains tc usni pas toujours li peur lu coulenir,
et elin tomba en suivant la lai naturelle de na
gravité." • . -

Monsieur l'éditeur, j'ai deux pelites Emcr
gri la taie parvsnt leur ems à coqstcuire dn

poâi édifices decarles qu'elles dénorea quel-
qul'ois do couleur» ébloissantes et mam tr.
juqti'à ce jour tur avait permis cette innocente
rtcration, miss depuis qu'elle a vu das la

Canadie qù 'n ne esttient ces sortea d'édifice.
qîtté force de ruse, tl'astnce et 'tutres tnIyen.
iilliitime, elle leur a dofendu d'y jamnis reiu-

eer; tite petits frères 1ni 'avtsaient dojerh la pelatt nt rcgt la titrie défense, coamn
dt juste ;sail eepvendn ce qs leur ont valu
la politiqute de lotrd Sydehamîet l s camperai.

sons d's rétdartrar mco.nentané du Cataliens.
Qui uelitreux gnaisi ueu comparaison
tarét h n cont lsetrion Pauge. t il tout

uitsf piare l grammaire la pls sim11fic l et
retant dsi pîiae soutiennent qutt celui

qut rit l'taalet On i'l'no c t'écire tsun
pareilet phroue s t n nra tde rh-ttrîque l

et, Ci li -t pieu fort, d'uirii s ltats ecte
pltt e asuIent que C même litérateurs

m''tauîniqné iq e utu de ara inîima s
'oîentien d nnt r qui't j i t urtnrs pu-

Ilie le lit'ritre l I prends 'ta hil dés
atjnurd'ii, r.tr je ne voudrai., ponr alcuo

tuéttageri, Pour aucun ctrie ai peor ten
ai alteela de aînt matgter celsd
qu'o" noi promet ; l'affiche qui nous lainntoncers
Pour alior les regarde et Pttin put quelqua

smigulatrité moula parlera sains dout. en gros
Carncetres Cottes de lilléraiture per un dtomma
qui ne sait pas écrire. MClais ce qui bera pins

singulieru la singnlanté, .'cet que Pufiche
aura diti i.

Monsieur l'éditeur, si vous connaissez pari-
culièrement lesprop'riraiors du Conadin coiu

i devriez bien leur con..iler decanerneurjsral
ib des tams ms maladrtines rlbsingce de

Piîaltile rédnletur ord;naure ; cor soz Fr qu'iis
font par lb 1r1 non ni aaadi mais
encore aux eadiena. Ditns rlespir qo'ts me
soumret gré tie l'avis que je ler donne t t que
vuta tre pardnnerez lu hrtîé qu, jtni ptiae dn
rclame, un ttst pland espace le sa colonnes

pour une Pareille rapsdie je diti h ceux qti
esrernietl svoir mon om nts iint pounr In

réfuter Icai- pru, mte dérrier u hi sourdine qe
je les prite ien de reconnaitre Pous rieer s ISu.
vie.

cancan.

broVer Do raselo amtnta i.s EsaNs

Ecossaîir lraiIe-ns date d'ignorant i
ilier ta.lin, tîn journal d Haut-Cnada,

m'est istlmé, Pr hs-ardl., entre les mains ; je
tinti pa été pet strprin l'y re la frrg-ephe

Sirant. extait d'ui journal êonts mi ui
penranine'on que tous te et britani-

oes, exctrlé les caudicna élhiett la ine

J
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doteadn rsealdant tdu tnl iieia dea at. dmerihe poîtu-lar er. Un dne me ls

par Cett qi nos 'entarent I Il q i qu'ils cyail gae la, fea:e aiait .as, ces duagatu

.et effroyableniett 'ants ros beeon,.et ils mais ayant.reltt enembl- le, morceau en ques.

s cinlent de pelits'génies quari, lphsdur ion noi s avons bien .u q t'on ne pouvetit lea

d ia d o qaitalité d'un, bla, do la p-tanleur atibuer qu'à une jemtie fille. D'après le itiet,

d"no oie, ci de leprufoudeur d'un. gobelet, il, écrit on rail qtu'el caltivateur Il a tl brisé.
viennent -nos dire, aee un fiet payebieent iîsqu'a la moitie etirun" ci que. la fanyreur e

iglais-:-.Vaios n'iee qua des ilgnortI l Fi île fient noir ce qini est jusemet conraire aix

la:, m(iunltri irliarane larinn elcs'lsî, j idées dt nciens gres c des ronains q i lia

lises ce qui suit i 'dite'u.naus cotre avis . représentaieet toujours t'tne extréme pkleur.
iauetE-GCCCn ̄A cea. sti l Quant a mi, je m'y perds 1 . -

ai lép;o est lavé sîtî -. ce ne, r ei selo le tisée tise il je craie fone.rent
pastmoiestlrd enemte doit débairne, en quae l'édeliuer actuel du Canaduntr se moque tl

prcehan, d gatoté de la mer o su lèse le monde i il me semble à mai comme à plusieurl
ausegl. At alses et illageis diiosn être brilés, et de mes. amis qur penaat les aessias dît puale-
lsa dernie, obataille duit se lirec Cite lu meotanr te mtnt ce* jiurnil detra.i etdicré gratia ux

tia.cis. Luchassir. CeIs qt farant deerot nbonuc. C'tea ce qui me paretrait juste quai.
nueerser le peuti b'lé. au fuot tlo nelmsie, t i n j

faite toute pr Laeiuln.i. Ies hbits des crue. lr e e cois qu'ais
,;i, e-

1
dit. eteItý de ceouleur baine, eaaset.e rettiu.

rsa'b-e oryl. e air dia pauple paseera Lech St. Raluelh Septembre 1842.
i5ui.tlchian ei lvs eige.éranls r. eairie lu "" - - -

ttiée." c'atlreteo1d tlt eé de lu clliine qai esi
13slatD.eidp. et ils ne dtA ent pes aller u QURREC, uUn B SEPTEF 1,2J

éa or.ie-.t es cerps trnt entts eue is, QPS , itDnfEPIulî' 12
champ de bataille, la épuitu, ete être gand.-

pour recener ceux qu serteol l Il Ce pnt-pniir RRu mules,

absurde qai pudî étte seri lus erca é en dé- E. t n icUEctEs ET cANcANS.
.attit, et Ces dateu ulpC sta eé, a1 Oué trutmis
de Canada pre un viet montagnal ; qui laise Qui tm tone ie rhndlie. -

.es osias, dI y a environ trte ans, sas liin-
ressionque lI'êatcetennt, prédit Mainena..n, de- l'Unicorn est arrivé lttdi matin; les nouvel-

sait un jiur avoir lieu. Quelques esonnes Pen- les qu'il apporte sont fournies au long par les
rmi que Ionailt aura été engagi, pur un agent etres gezeices ce qui notes exempte eu clapitre
'ré,atuten, -m Cenad«, a agir eue a.asosiec asrez eue t En voici la sommaire.
t lu esrttos de nos emnpetiau. po-r les s ceine tMîoletere a praroé le perlem
iduaire a fuir le danger el à chercher us abri de . r p ent
autîre rots, de tilatlanqu. Cette rrnptie a ru pee un discours filet hieno tourna et, pariiteen

naîe de circulation; et parmi les pasas, ten debité. Elle rorecie ln légi'uîre tde c qu'au
,enoins,o. list rie dire d- millitre. ernt tuin IU de le mticre g neéa lia .iislaltra
ajimé fui. I 'e tient des nssemliléeit à ce sujet. ain'ont pa oblii de tte les stmme néetsa-rcs

t il lègne noc eadeniemation. OIC tit ussi à lu marha dtruenrata : ea t lit le grand
que pris de a t.ési n éaé u des lîhales i'hom- paint. Elaereei. ni l'recl dt ce
Mee, e dis iue iesc dens la net ; il aue tgo lu rflcle nrait aevir pie tai illeuei q

u"Pa Citq que p n a les pienter, ce l'ti perme un lortd. pr,dii t eitsi.pst~iiC La elslîi été gr.1nd.
r.o'ss, cet ts ihénmne île enire. pr piétirei dii ro tl dtner, tIt hire, Ie fuie,

la iélectian (nt tirae) a cerlaiCetet ei li, C .. , des drnseradr' de tobur de leur
fuit rimez. ta o nue ortimp, obi .. au itb nta h amusemeni de naoir urîriîse reite.

.rdi.é datni p1rlilse prédicionO et'it inCite pour De regrali rn ip de voit 'uifrenre ndsère
tn jarara t ; ai. cel. doit éte ast ligé a eceu ! qui $i on people, elle -p:ireque le- choses

qmi teieut à erile iltlni, Il est i énib le e r iront tuil us, msi elle trilnfre pa1 de dtItinnIaer
4 e de lu tiîtlition e de lt Otd. te moitié ea alieer :ai d ti ring r leetuner

prit d'igecrance dipatit ln tet u inar do la i "de -e perflin avec tle 8 mllieai d i e
eaCe ete en de la Pioa l-lareenO c1.rtîr. qimt, lu fiamine seit it p a tet de .mItaielles

,e vou- tt mble-t.il ditaoyen aempoyé pour deslèc h teara Pia eiuis t ey Alberi
f.e émuig-er I ectia, il est ;;ntil pn. vrit I l' pa reit rroera ai s-al shin tut i ieul

vaimunt ce ac.là siere et civiliser cra evlteal pare lger aeiques liititltes ntn il
Gmt .Ja,l v-aià tout. Il fuaudrSit er'er loîgempa n'y e rien, taotluimelt rien de tneunt ai dats le
ana de flei ernare de emb iratat e hns mnde nglias.

inantsuuî Cumiatans. rîepoenaint lien -csis Oi lepeant cli, enjetaie seuer es
Il tiennent des assembhées ce c 1jel " ctil juanux nPus i.ngletcne nos vy qe ies i

aigne une grande eostlernatin,, trmiiii eux. (telril est OCtVenus réclamer an pei iSi quelquio uns des editeutr des journaux pair d de ecom il n'état pasIaug " ilsntreal ettesent crit tan atleo sur ptoible de leur dotter la mateger le astverne
Naniertaince des canadiens frnçeis ils ne les oa. ment a plis des tnesure patrnellea pie ater
raient pas tmité plus envalièrement que In;ter era oaffranccesle ; .nuayen trouvî ert des plus

neo Couairer fauit de ss compatriotes. Oil ie; méIIeux ; Il cniste fn nare ttn au e frr
fime joutrnl de dévoiler ainsi les secretsde bittn droit, ouvert par ta bot et luere ta il !autre
familla ait mel enter, et surtout aux yeex etrmité d'orn petit cou auquel -t ndapic ais

da enades qui cn prennent Jnnanen i éesme trs p i it Pur cfi ti ilr
Si le Ia id eMîntél était lars de toi il e dit 1.riquta. Au foed tdt tlon, stt Place taue
frt r r a .et ppu 1  t I t d llertru a quelle il entre dIt

ba e tauxs sIa l n'tit pas tn teur sipulière die saure et dia elharbon ; par dessus
ratu.eète. itrtte c.aronian iet lien de Papier £aît

llas lête iit ! mt qui perle ti fort, S'd letiel ait éct dt- mtitoie de colten ; maisfL.lait, pao malheur, que qaql a le eos ene. epenant il nat Pa- tabsournt Weire d

mui, Me IniItrIt tu doidt certatjuirnal d u ctît ci n éctittt ;eur tissas le papier n ma t tun
ale m depuis lui eeCseminO a cimatgi d'éditer, moceatu e plobtil arrondi sur tou lrs sens, Par

t qui, mais.......iulence. dessu t p'le b on plae encare ti peu di pa-
L rIse. piert lu préparait, est eirsée ; isrsque les

. ailfunmés arnient os fait jouterl htactile tmtcani-
Aqr. le Ridlteuar, iqttuei quinlame le comtpoien ar le Petit

'as aire [lien mraise d'attaquer ln pelle tron rc'ial.imanl elle Pousse s, Papier queIstes le. iais que eaue ra uverîe l'veca-i aumo e la eaireon dtetili qui s' ru atrec
ri le pbAt il r ne out at trop voua l et remearreier : une ct e ruta e vi ltessen teul t e d ns les ¡en ra ilî,;ipenant lu commuee à croire que totle Cri- îles patients qui voient tles <auez Oie emneme

liue sUr a corps est caila stlemr nut peinte auedue a canraie t ; ils 'lit pu
et qui uroir lui inculque le Moindrehzs, c'esi p arfo meieil et tS lsaignet jntix p ues

ut rier l. tte coere ires muriills. Je vlia a ein de la fatta. One oII.le déjà Il.. es. agi
par un numiélc du Clnodien dut 2 de septebred ce ures mironenieu I.e oa e T. mgt
qu'ene ja une ille ceomnet an la campala leais éetien imnyables tor lIa tic-laiplorales déprédations Ie O si l'ou tioes t
at erait le jonal cité, ti

t 
deux m.outi ss Le tani eaitr ue dpiart du coIrier gaie le

ais jtte appris quo la police fasse la mindira 11de chaeun deleir lobetrt Peel avait Ctsi ieli et,

candrea.. - ..
Le d Mc d iOileans a été ,enterré avec une

pomlpe ang exemple des somme.énormes ont
été dépensées ; un omb,, reoniderible d'ou-
criers ont trvaillé aux décore de la cérémonie,

eoi quiest fort bien ; la magnificeee funèbr
a surpnese ce qu'on eauil vu de mieux eri ce

genre depuis -des siècles v la douleur pubidique
peut être healtée h qunrent Osi ante teille

fraca ,mntaddesepIenscs tuoIes.et cpeu-
dnt............n ly pesera lus 'dans quinet

Les ctuenlw ont (é enCore battus omme #de
jusi. et les unnes legl.iues fet arec ces gens-
li d'iiasés prodiges. dos .la -denière butaille
os raconte cente,. un Itaut fuit que 4 auglais

eulement totm reté star le ritaip de bataille
taudis qu'on comple Idls de SCO mouris chinis i
n'importe i la ju isce dle la cuetu de ce petupla

'etpoter aes domte i la fin surtant si elle r-t
.ld o psri t1ies lIve.urs enraires Llrangrrs.,pr

de bons iîgienre urmptens et par de gros tu-

Dans flAlghîautn le victoire rst des plu-
feie+... i taititer ; lévacuation fiuloe de ce

cotrées est lis.io apiP s lit prchaine grande vie-
loire; le5 nalels préltendent qu'il est tremi tine
tout cri.liams toi qut'l y a assez long.tems que
les anglais font chez uix les coq. dInde.

Le traité qui exclut les fils anglais de la
Franec et d lu Belgique a lé ratfid eitre ce-

deux pays ; l'Angleterre no 0e pluindra plus Cet
on ne lui donnera plus de fil à relordre.

On parle beaucoup de la cession qui approche
elles enlc.ls les plus eairagats lrouvent de .

omentatrseura. Quelques foliiqîues qi e.
.tjeni mieux initiés qte d'auÉ,es dans les an-

cretu de lu cnbale parlemetnire assmtent que
nous poluîvons attendre le reauer de nos représen-

innt1 sou peu le jours ; t'mutres pretenIlet
que le piuti libéral sert assez fort pour prendre

o ms sai sein tammnitèere.esnble et que
Irs effares d Pays marcheront comme elles
al'un pes fuit de leng.emi. Ceux qui te con.

nio-eel rien prédisent qut les membteres avant
ti .anger i autr. rlhose n'oublieront plies
de s tr leur indimail (lue des gens tuini pi-

her appelleoit tout ertaent salai. Ceaux qui se
pasnnîten pour les hommes eriat : hautr
ptur S lten, hourra po iiores, hourrea peur
l5.inl ii et Personne hatair pleur le pays ! Et
cependant le pays atiend d'eux des choses bien
.iiemaent imptabrles que irrm'nce de
tm.eiau Sulian, Dauly, Ilinckseet astrs sang'-
ses. Ce qu'd faudrait demander vae test strait

seloIn noas:-
olirt %011 D lCIIlig% rcpyte

%nitatioî11 fflitco pil' lin Iegiltas
ture. 111 Uijct bc C uaDiellbîî qu
13ciîiejcnt a lator E anzIc
111 11 =

Al'anait q uietn ait repluhs a cettm
ofTestiaon, les inerteiaucs qu1ti Fe res-
p Cetcraîent us peu sie CXLeIt ielit

tt luteluer ai flu lîe iii aatuiuro
lussatge olfHciel.
Quant at reste le Parlement Fait re qu'tl a

h foie et notus n'eure pas lti le rcer uie lipe ten
conduite qu'il ne caWstil rrorement pas..pelee.
parcequ'elle le mèneteit trop deilt it ti bait.

Atennden paiermat nt quîelafaes joues et le
vent nous indiquera deiquel côte desîstt mua-
ler les gironultes.

Des cntse. qu'il t. tous a pus été donné tde
,entriaier toi etpêchaoI ernieret iu u.bea-
lieu tégulière dt noire jurna'; mIs t cts anîm.-

çoni ese plaisir h on hreucr qr une*eaen-
ottion constideaable danes le maléiel de otte in.-
'trelcrae hi de nutve a n r.ug ni ta ti

ttitat àh omènrt emncete le rteli e ci
,ies promesse de notre progermre user llaus tI
vigueur tuiejttimiis. A partir du pîrset a ett k-
rit. In Fatate penitrn tîtrt elt Oit ti dt ux

fu ar penemnui.re, le Alena. et le Suâîr.t.
nus pretndr et tier asnde e .rIc, h

Se qte tte ctabs ni t pt ut rét lie
toete esp ero d cragts Oî tti reciett j!eà -rix
moiidéres ct aus bitt que 1 n:191. tikura. Les
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antnneos insérées dans l Fiiqeiohilinnonl VENTE DE PEAUX ET FOUR RURES.lu publicité lu plus ilendue.. Ceux qui airen n E Sotrdeinfruome les lsrchand Pellestier slA liro l journal doivent se flire un devoir de forurures, que IERCREDI Pnocutr e Il dulrenurasger sous bous les rapporls; curatil fceaåse miacuin.ue wenuîe mierald d

Des pauvres gens qui ont lhabitude d'acheler cainU lelquelle senl sesn.es rouinn wue s rmsire
les bois le rebus qn la d rerîlua du puro r p- igu r airmti oresolinuîenletee
.erre pour luet vendre b rèu-bas prix, se pli. etarrleaneourrues,eudunequalitir sisuenAenee.
gaen que des epIo.Daurs de second ordre Com ilrles. Lu ne auru lieu a DEUX
proitanti de l'uehaltion et de l'argent quils ont en URES G. . DLZARETTI
naias pour aeeter en éé tout Ce qui se pré. E. & C.snte ufin de lu fuire payer plus cheru indi. t Quthe. 7 SeIemlre 18l2.

ool duos la saison riroureUc. Pareill en.
duite est veritablement révoltante et si tels
indinidos q''on noui a designés, ne cessent pas
ce n'guoc inhumain, nous ne craindrons pas de
lirer leurs noms à la censure publique.

Ilirnrents soirta les nrlisles!
Messien r NiEr. et Nour.srr sannoncent OFFRES POUR ÉChANCES.

dans qnelques journautx comme devant donner -eur G.n.ral dl lu Prsice cu Canada,h•r ·è• . LoE lmqe des olrreseucees reronltrecste as
pur ire soirée musical, esmedi prnch-un. usreau à Einguu-; ju.u-a JEUDI le ls îl. SEp.C'est une boes forune. que les ditil.tli du TEM RE, dEl'prs.nuidi, pru des lettresldlisonge

Canada n'osaient esp6rer quoique ce qu'd ri sur L Goeu 10 j ursde nue, roue tuuteuommetn'étant
dea e dri lescutres feuilles de cu couinrt Ü"'m" re lp

des -merveilleux efieos de Parchet magiqilu d prime. Le monenou oueau'e sotme jduseocnsidélu
premier de ces nelisLes letr uil f<ti sus hIler d r'Ie que celle y mentin e de ira strie dcx jours
Pouvsoir J'engendre oersl ... rt.utr ru Eucrope, 1 0116e louee Ruliueee
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